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ftiuiiil t'spiit puMic i|ni n'.i. (.'v:k-\i' de r''!,'!i('i-

nu iiiiliou «11! initie popiiliitio:!, il vous \\, iAi'.

(loiinô «le voii la villo iiunvolli' oii vuus u\ ii /,

ilîibli votre séjour, KOflévoloppi r lapidinm'iit,

prcndri) (lo l'oHSor, (ioiiiior lohiii au i.'om-

miîico et Ji ritulustrip, s'agrandir <I(î tons

côtéf», s'entourer do llorissant(.s municiiiali-

Il'H et nous promettre un brillant avenir.

Soyez certain surtout que la part si influente !

it «i activa iiiio vous aviz prise au succès t!o

rcntrcprise nationale du chemin do fer Cm

Lévis et Kennebec sera toujours considérée

comme un do vos plus beaux titres à la rc-

conn'iissanco do vos concitoyens et dt^ tous

ceux «lui, après nous, demanderont h ce situ

privilégié de la vallée do notre mngnitique

St. Laurent, le bonheur et la prospérité.

Si, pendant d« nombreusos années, nous

avons admiré che// vous, comme homme
public, le désintéressement I«i plus nono-

rable et un dévouement de tous les instants

aux intérêts gônérau.x du pays, permettez-

nous an.ssi de vous exprimer les profonds

sentiments do respect «lue nous ont toujours

inspiré vos qualités de citoyen. Vous vous

êtes prodigué à tous ceux <iui ont réclamé

vos services. Nous sommes heurvUix de

rendre publiquement témoignage à l'esprit

de générosité et de charité dont vous avez

toujours fait preuve. Veuillez (.roiro qu(!

le« bienfaits particulier.-!, dont un si grand

nombre de vos concitoyens vous sont rede-

vables, vous assurent pour.ttujours notre

confiance et notre estime.

Nous espérons que la Provid ncè vous

conservera encore longtemps au milieu de

nous pour y continuer, avec ds nouveaux

succès, la carrière si ntile qne vous avez

consacrée au bien de votre pays et dont

l'histoire recueilleia sans doute, à votre

louange, l'impérissable souvenir.

Nous dés- irons vous redire, ji l'occasion de

l.i nouvelle année, les vœux que nous for.

nions pour votre_ bonheur et pour que de

longs jours vous soient encore accordés.

Veuillez transmettre à votre digne épouse

et à votre famille, l'expression de nos sou-

haits les plus sincères et les plus ardents.

l'iiriicttcz- noii> de vous offrir ce faible

(•mli'îiM comme trih'-.t de notre reconn«ii«-

isiiî.cc qui sera, so.vez-en crtain, tonjonr»

' égale à votre mérite.

GiioRflK CouTum,

Maire de Lévi».

V\ plus de six cents autres signatures.

l/lloii. M. iSlanrliet, visiblemeut
ôrn 11. lil l\'3l()(|iieiite fépousc qui suil :

M. le Muiro et Messieurs,

•Irj vous prie d'accepter mes plus
siii('èr(Ks rciîei'ciotnoiils pour la

belle adres.se (ju ; vous venez do me
prés.'iiter, et [)our le rnagnifi(|ue ca-

deau \\\\\ l'aecouipa^Mio. La démons-
iialioii nnp.j?aule qji nous réunit

aujourd'hui, organisée par des amis
lliièles et t'oustauts, âuns distinctioa

d'opinions politiques, ne s'effacera

jamais de uia mémoire, soyez-ew
persuadé--.

Vous parlez en termes bienreil-

lauLs de» services que j'ai rendus
co!nuu) homme public et comme
citoyen. I s sont bien peu de chose,
dans la niasse du progrès matériel

ai'cou![»li à jjévis depuis plus d«
viiij,^l ans (jne j'ai le l)ouhenr de ré-

silier au milieii de vous. (Applau-
dissements, i

A cette époque notre jeuue ville

n'était pas encore fondée. Sou nom
u'é'.ait pas écrit sur la carie. Lévw
ne date que de 1801 et elle est au-
jourd'hui ia troisième ville de la

Province de Québ:;c par sa, popula-
tion et sou commerce. Elle esl en
lourée de municipalités habitées

[jar une population industrieuse qui.

îivalisecie zèle et d'ardeur dans lu

vote du progrès et de la prospérité.

Qui nous a donné tout cela ? Ah I

j

Mes?ieiirs, laissez-moi vous le dire.

!
et en parlant ainsi, je ne fait qu'an-
ticiper l'histoire. Levi? possède dans
son sein son véritable fondateur.

Vou' l'avez déjà nommé, c'est le.


